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HÉROS DE HOCKEY À BEECHWOOD! 

 

L’histoire racontée, des vies célébrées 
 



Page couverture: 

 

Membres de l’Ottawa Hockey Club, connus sous le vocable des     

Silver Seven,  gagnants de la Coupe Stanley 1905  

 

Debout (G à D): Harry “Rat” Westwick, M. McGilton, Hamilton “Billy” 

Gilmour, Frank McGee. Assis (G à D): Dave Finnie, Harvey Pulford,  

Alf Smith, Arthur Moore. 



The Ottawa Rebels hockey team  

Ottawa, Ontario, March 1894  
L'équipe de hockey des Rebels 

d'Ottawa (Ontario), en 1894  



Hod Stuart 

Eva Ault (Buels) 

Jack Darragh 



William “Bill” Beveridge 

James George Aylwin Creighton 

Edward George “Eddie” Gerard 

Clinton Stevenson Benedict 



Droite:  

carte de hockey 

Imperial Tobacco 

1910 -1911 pour 

Bruce Stuart 

Gauche:  

carte de hockey 

Imperial Tobacco 

1911 -1912 de 

Samuel Hamilton 

“Hamby” Shore 



John George Boucher 

Shirley Moulds  

Edwin Peter Dey 



Les experts disent que sur le plan technique, il ne s’agissait pas de hockey. 

Mais que certainement, il était question d’une sorte de jeu de hockey sur ga-

zon pratiqué sur les terrains de l’emplacement actuel de Rideau Hall au jour 

de Noël 1852. Les joueurs n’avaient pas de patins, leurs bâtons avaient l’air 

des crosses de bergers et la rondelle était une balle. La partie a grandement 

évoluée, tant ici qu’à l’étranger, grandement à cause de l’enthousiasme et à 

l’esprit athlétique des gens d’Ottawa, tant les hommes que les femmes.  

L’Ottawa Hockey Club, formé en 1883, a participé au 2e Carnaval d’hiver de 

Montréal en 1884, a décroché le 1er Championnat de l’Ontario en 1891, et 

a permis à la Ville de remporté la première de ses nombreuses Coupes Stan-

ley en 1903. 

Les équipes féminines étaient aussi championnes. Merci à Eva Ault et Shirley 

Moulds à la tête du légendaire Ottawa Alerts d’avoir décroché le titre en On-

tario en 1923. Ont-elles été inspirées par la fille d’un gouverneur général? 

Peut-être. En 1890, une image capte Lady Isobel Stanley se déplaçant au-

tour d’une adversaire sur la patinoire extérieure de Rideau Hall. 

Aujourd’hui, douze des plus grands noms du début du hockey reprennent 

vie : dix joueurs et deux bâtisseurs de ce qui est devenu le sport d’hiver offi-

ciel du Canada. Ils adoraient leur ville, et combien ils aimaient leur sport.  

J.G.A. Creighton a rédigé les règlements, E.P. Dey a bâti des patinoires. Les 

femmes étaient amateurs et à compter de 1907 les hommes étaient profes-

sionnels. 

Le salaire des hockeyeurs était considéré très bon pour l’époque alors que 

les gens commençaient à peine à se faire à l’idée que les joueurs étaient 

payés pour pratiquer le sport. Mais, les pros locaux avaient un travail de jour 

au sein du gouvernement ou dans des entreprises. Et c’est l’une des raisons 

pour lesquelles les hockeyeurs étaient si populaires. Ils étaient complète-

ment intégrés à la communauté. Il en est de même pour les femmes. 

Alors suivez-nous alors que nous vous présenterons certaines de ces per-

sonnes qui, pour la passion du jeu, ont aidé à façonner le sport du hockey. 

HOCKEY À OTTAWA 



James George Aylwin Creighton 

Natif d’Halifax et avide sportif, il excellait au hockey, en tant que joueur et organisa-

teur innovateur durant la formation du sport, aidant ainsi à développer le hockey 

comme il se pratique aujourd’hui. 

M. Creighton était capitaine de l’une des deux équipes qui ont participé à la pre-

mière partie officielle à Montréal le 3 mars 1875, et a été capitaine d’équipes dans 

chaque partie officielle durant les années de développement. Creighton a été le pre-

mier à suggérer que l’on obtienne des bâtons de hockey de Halifax et que la partie 

se déroule à l’intérieur. 

En 1878, il épouse Eleanor Platt de Montréal alors qu’il étudiait le droit à l’Université  

McGill,  et obtient un BA en droit civil en 1880. En 1882, il accepte un poste de clerc 

en droit du Sénat à Ottawa, et il poursuit ses intérêts dans le hockey au sein de 

l’équipe Parlement Résidence du GG, avec les fils de Lord Stanley, le donateur de la 

Coupe Stanley. 

James Creighton est décédé en 1930. Les Creightons n’ont pas eu d’enfants et repo-

saient dans un tombeau sans nom jusqu’en octobre 2009 alors que la Société inter-

nationale de recherche sur le hockey a érigé un monument, suite à une levée de 

fonds. 



John Proctor “Jack” Darragh 
Jack Darragh était plus qu’une étoile du hockey. Il était un homme de famille et un 

employé fiable en affaires. Jack est né à Ottawa le 4 décembre 1890 et a grandi 

dans le secteur de l’Avenue Arlington. Il jouait au sein d’une ligue de la ville, le Ste-

warton Hockey Club, alors qu’il était capitaine. Plus tard, avec Cliffsides de la ligue 

interprovinciale, il a capté l’attention des Sénateurs d’Ottawa, qui ont offert un con-

trat professionnel en 1910. 

Comptant un but dans sa première partie professionnelle, il est devenu le premier 

joueur à agir ainsi en troisième période, parce que la ligue venait de passer à deux 

intermissions. Dans une carrière sur 14 ans, Darragh a mérité quatre Coupes Stanley 

en tant que joueur d’avant avec les Sénateurs. 

Hors glace, Darragh travaillait pour l’Ottawa Dairy; il vérifiait les conducteurs et rece-

vait l’argent recueilli en cours de route. Darragh et son épouse Elizabeth ont eu trois 

filles, Aileen, Frances et Mary. Aileen se rappelle que son père arrivait tard les same-

di soirs. Le passe-temps de Darragh était l’élevage de poulets et il a décroché de 

nombreux prix dans les foires. 

Le 28 juin 1924, trois mois après sa retraite du hockey, Jack Darragh est décédé 

d’une péritonite à l’âge de 34 ans. Il a été intronisé au Temple de la Renommée du 

Hockey en 1962. 



William “Bill” Beveridge 

Né à Ottawa le 1er juillet 1909, Bill Beveridge a été un gardien de but remarquable 

dès son jeune âge. Il a joué avec les Shamrocks de l’Ottawa Junior City League à 

l’âge de 14 ans et plus tard il a eu des succès avec New Edinburg, se méritant le 

Championnat de la Ville et du District d’Ottawa en 1926-1927. 

En 1929, avant le début de la saison, les Detroit Cougars de la Ligue nationale de 

hockey lui ont rendu visite et Beveridge a fait ses débuts dans la LNH le 29 no-

vembre 1929. Il a été prêté au Ottawa Senators pour la saison 1930-1931, et puis, 

pendant que les Senators prenaient une année sabbatique de la LNH, il a retrouvé 

les Providence Reds de la Can-Am League et y a inscrit 23 victoires. 

Avec le retour des Senators, Beveridge a été le meilleur gardien de but jusqu’à la fin 

de l’équipe en 1933-34. Il a suivi la franchise à St-Louis pour une saison avant de 

joindre les Montreal Maroons pour les trois prochaines campagnes. Après cela, il a 

fait des séjours dans les mineures avant de revenir à la LNH avec les New York Ran-

gers pour 17 parties en 1942-43. 

Après sa retraite, il a lancé une ligue de hockey juvénile en 1945 afin de développer 

de jeunes joueurs. En 1947-48, il a été l’entraîneur du Carleton College dans 

l’Intermediate Intercollegiate Hockey League. Après sa carrière de joueur, il est pas-

sé à l’immobilier et a été membre du Ottawa Real Estate Board. Il a de plus été 

membre actif de la communauté auprès du South Ottawa Kiwanis Club. Il est décé-

dé le 13 février 1995. 



Clinton Stevenson Benedict 

Depuis sa jeunesse, Clint Benedict semblait destiné à être gardien de but. Il était de 

plus un innovateur. Né à Ottawa le 26 septembre 1894, Benedict a fréquenté l’Archi-

bald Street School et était gardien de but pour l’équipe junior de la 4e année. Après 

une carrière amateur brillante, Benedict se joint aux Ottawa Senators en 1912 à titre 

de gardien de but substitut. Deux années plus tard, il devient régulier. 

Au cours de ces années, les gardiens de but n’avaient pas la permission de tomber 

sur la rondelle afin de l’immobiliser. Ils devaient demeurer debout. Surnommé « 

Praying Benny », Benedict a contourné le règlement en prétendant tomber acciden-

tellement sur la rondelle, ce qui a entraîné un relâchement du règlement. Benedict a 

passé 12 saisons avec les Senators, gagnant trois Coupes Stanley. Il a par la suite 

joué six ans avec les Montreal Maroons, décrochant une autre Coupe. 

En 1930 il a reçu une rondelle entre les deux yeux. De retour à l’action six semaines 

plus tard, il portait un masque de cuir, devenant ainsi le premier pro à agir ainsi.  

Après sa carrière de hockey, Benedict est retourné à Ottawa, travaillant comme com-

mis municipal. Il est demeuré de nombreuses années près de l’Auditorium d’Ottawa 

qui avait été inauguré en 1923. Il a été intronisé au Temple de la Renommée du 

Hockey en 1965. Clinton Stevenson Benedict est décédé à Ottawa le 12 novembre 

1976. 



Eva Catherine Ault (Buels) 

Eva Ault était des jeunes femmes qui ont patiné pour la première équipe de hockey 

Ottawa Alerts fondée en 1915 avec des filles de l’Ottawa Ladies College et de la 

Young Women’s Christian Association. 

Née Eva Catherine Ault le 11 octobre 1891 à Aultsville, Ontario, elle a été élevée à 

Finch avant que les Aults, leur famille de ne déménagent les 5 filles et 3 garçons à 

Ottawa pour y tisser de forts liens communautaires.  

Mme Ault est devenue l’une des premières étoiles féminines et une athlète préférée 

des partisans, méritant le surnom « Reine de la glace ». En mars 1922, son jeu a été 

souligné dans un journal de Toronto, dans lequel on notait qu’elle avait compté au 

moins un but dans pratiquement toutes ses parties. Elle partageait ses succès avec 

sa jeune sœur Bessie, qui faisait aussi partie de l’équipe. 

Les Alerts était l’une des équipes féminines  les plus fructueuses au Canada, ga-

gnant le Championnat dans la 1ère saison et décrochant le Championnat de l’Est ca-

nadien en 1922 et le titre des Femmes de l’Ontario en plus du Championnat du Do-

minion en 1923. 

Mme Ault a épousé un athlète d’Ottawa, James Buels, qui jouait pour le Rough Ri-

ders Football Club. Le couple n’a pas eu d’enfants et Mme Ault n’a pas travaillé hors 

de la maison, mais était bénévole active auprès du Minto Skating Club. Elle est décé-

dée en 1984 à l’âge de 93 ans. 



Edward George “Eddie” Gerard 

Lorsqu’Eddie Gerard est devenu professionnel avec des Ottawa Senators en 1914, 

son père, un homme très croyant d’origine écossaise, s’est exprimé comme suit : « Il 

doit s’agir d’une bande de fous! » Son fils avait signé pour une somme impensable 

de 400 $.  

Né à Ottawa, le 22 février 1890, Gerard était un athlète naturel, excellant dans plu-

sieurs sports dont le football, l’aviron et lacrosse. Mais c’est en tant que joueur 

d’hockey avec le New Edinburg Canoe Club qu’il a attiré l’attention des Senators. Tra-

vaillant pour les Levés géodésiques du Canada, il hésitait à devenir professionnel par 

crainte de perdre son emploi de jour. Les Senators ont garanti qu’il pouvait continuer 

sont travail. Et pendant les dix prochaines années, il a vécu ainsi, servant en tant 

que capitaine et joueur-gestionnaire, et décrochant trois Coupes Stanley à titre de 

défenseur. 

Une croissance non maligne à la gorge, à la suite d’un coup de bâton de hockey, l’a 

forcé à prendre sa retraite après la saison de la Coupe Stanley 1923. Mais M. Gerard 

est demeuré dans le hockey en tant que gestionnaire des Montreal Maroons, décro-

chant une autre Coupe Stanley, et aussi gestionnaire des New York Americans. Il a 

pris sa retraite du hockey en 1934, au milieu de la saison en tant que gestionnaire 

des St. Louis Eagles. Eddie Gerard est décédé le 7 août 1937 à l’âge de 47 ans. Il a 

été intronisé au Temple de la Renommée du Hockey en 1945. 



William Hodgson “Hod” Stuart  

Hod Stuart était une étoile du hockey organisé à ses débuts, ayant joué avec diverses 

équipes amateurs et professionnelles au Canada et aux É-U, et se méritant deux cham-

pionnats américains et une Coupe Stanley. 

Après 3 saisons de hockey professionnel aux É-U, Stuart signe avec les Pittsburg Pros 

de l’International Hockey League en décembre 1906, et est nommé capitaine. Stuart 

devient désenchanté  du niveau de violence dans le jeu, et prétend que les arbitres de 

l’IHL sont incompétents et discriminent contre lui. En guise de protestation, il retire son 

équipe de la glace avec seulement deux minutes à jouer dans une partie le 26 dé-

cembre 1906. 

Une partie disputée le 4 janvier contre l’Équipe Portage Lake marque le point de rupture 

pour Stuart. La deuxième moitié se caractérise par du jeu féroce alors que Stuart est 

retiré de la partie; il s’ensuit une révolte des partisans, et des agents de police doivent 

intervenir. Deux jours plus tard, Stuart brise son contrat et retourne au Canada pour se 

joindre aux Montreal Wanderers, avec qui il décroche une Coupe Stanley la saison sui-

vante. 

À l’été de 1907, Stuart déménage à Belleville afin de travailler sur un projet de cons-

truction pour son père tout en songeant à son avenir dans le hockey. Le 23 juin, il se 

joint à des amis pour nager dans la Baie de Quinte. Ne sachant pas que l’eau était peu 

profonde, il plonge d’une plate-forme et se tue instantanément. 

Stuart a été l’un des douze premiers joueurs à être intronisés au Temple de la Renom-

mée du Hockey en 1945. 



Bruce Stuart 

Bruce Stuart a été un des grands avants du hockey à sept dans les débuts du 20e siècle. 

Né à Ottawa en 1881, il était un de cinq enfants et le plus jeune frère de Hod, joueur 

tout aussi talentueux. 

Après quelques saisons de hockey amateur au Canada, Stuart a été attiré par les É-U, 

jouant en premier pour Pittsburgh puis à Houghton, Michigan avec l’Équipe Portage Lake 

de l’International Hockey League, le premier circuit professionnel du monde. Il réussira à 

compter 44 buts en 14 parties, en plus de 28 autres durant 9 parties de finale pour lui 

permettre de décrocher les titres de championnat É-U et du monde en 1904. 

Il revient au Canada en 1907 et remporta la Coupe Stanley avec les Montreal Wande-

rers. La saison suivante il se joint aux Ottawa Senators pour y terminer sa carrière, rem-

portant ainsi le trophée tant prisé en 1910. 

Alors qu’il était avec le club d’Ottawa, il ouvrit Bruce Stuart and Co., un magasin de sou-

liers sur la rue Bank, et ce, jusqu’en 1952 alors que sa santé a commencé à faiblir. Par-

mi les éléments de son magasin, nous retrouvions le Bruce Stuart Arch-Saver Shoe et 

une citation : « le magasinage est un plaisir si les pieds ne sont pas fatigués. » 

Un enthousiaste de sport jusqu’à la fin; il a assisté à l’ouverture officielle du Temple de 

la Renommée du Hockey à Toronto en août 1961 alors qu’il fut intronisé avec son frère 

Hod, lequel avant été élu 15 ans auparavant. Bruce Stuart est décédé le 28 octobre 

1961. 



S. Milton “Milt” Halliday 

C’est au printemps de 1922 que l’on proclame pour la première fois  S. Milton Halli-

day comme l’étoile de l’équipe du Glasham Public School, alors que l’on soulignait la 

qualité de son jeu. À la suite d’une autre saison de hockey avec l’École Kent Street, il 

passa au hockey senior avec les Ottawa Gunners, menant l’équipe durant les élimi-

natoires en 1926 et en se méritant le titre de la ville. 

À la lumière de son rendement de la saison précédente, Halliday a signé en tant 

qu’agent libre avec les Ottawa Senators de la Ligne nationale de hockey en octobre 

1926. Ne réussissant qu’un seul but en 38 parties, Halliday s’est démené afin de 

répondre aux attentes, mais a tout de même contribué aux succès de l’équipe et se 

mérita la Coupe Stanley en sa première saison. 

Dans la saison suivante, Halliday est envoyé dans les mineurs après 13 parties avec 

les Senators, ayant été accusé de jouer sans énergie. Après une autre moitié de sai-

son avec l’équipe, il a été vendu aux Hamilton Tigers de L’IHL en 1929. Les ligues 

mineures ont été un bon jumelage pour Halliday, disputant sept saisons. 

Après sa retraite du hockey, Halliday est demeuré actif en participant à des levées 

de fonds organisées par l’Ottawa NHL Oldtimers Association jusqu’au milieu des an-

nées 1950. Il est décédé en 1989 à l’âge de 82 ans. 



Edwin Peter “Ted” Dey 

Ted Dey était intéressé par l’eau sous ses formes liquide et solide.  Connu sous le vo-

cable d’E.P., il est né à Hull (QC) le 21 avril 1864. Suivant les traces de son père, il 

opérait des ouvrages de bateau sur le bassin du canal, se spécialisant en course de 

canots, et participant  à de nombreux championnats. Il était de plus bâtisseur et pro-

priétaire de patinoires. 

Durant sa jeunesse, Dey, avec ses frères William et Frank, ont joué au hockey pour 

l’équipe des Dey’s Rink Pirates. Dey était le gestionnaire de la patinoire, adjacente à 

l’entreprise de bateaux. En 1896, Dey et William ont bâti la première patinoire de la 

ville réservée au hockey à l’angle de Bay et Gladstone. Ce fut l’emplacement de la 

première Coupe Stanley d’Ottawa en 1903. En 1907, les frères ont bâti leur troi-

sième et dernière arène sur l’avenue Laurier, où les Senators ont joué pendant 15 

années. 

Dey et son partenaire Tommy Gorman ont acheté les Senators en 1918 et ont géré le 

club pendant 5 ans, le tout se terminant par un championnat de la Coupe Stanley en 

1923. Avec sa moustache taillée, un regard froid, et des demi-guêtres blancs pour 

protéger ses souliers, Dey était un personnage familier dans l’arène. Les partisans 

furent donc surpris d’apprendre qu’il avait vendu ses intérêts dans l’équipe et qu’il 

avait déménagé à New York. Éventuellement, Dey et son épouse se sont installés en 

Colombie-Britannique et il est décédé le 15 avril 1943. 



Samuel Hamilton “Hamby” Shore 

Samuel Hamilton Shore, mieux connu sous le vocable de «Hamby», était un des meil-

leurs défenseurs pour les Ottawa Senators. 

Né à Ottawa, il a été éduqué dans le système public et a commencé son hockey se-

nior à 17 ans  avant de se rendre à Winnipeg pour la saison 1907-08. Après avoir 

manqué une saison pour raison de maladie, il a signé comme agent libre avec les 

Senators en novembre 1909 et est demeuré avec l’équipe pour le reste de sa car-

rière, méritant la Coupe Stanley en 1910 et 1911. 

Alors que les joueurs détenaient des postes de jour, Shore était employé dans le sec-

teur de distribution du Ministère de l’Intérieur tout en jouant pour les Senators. 

En 1918, alors que le monde faisait face à une pandémie de grippe espagnole, Ruby, 

l’épouse de Hamby est tombée malade. C’est en prenant soin d’elle qu’il a contracté 

la pneumonie, ce qui l’emporta le 13 octobre après une semaine d’hospitalisation. 

Le printemps suivant, les membres des Senators ont tenu une partie bénéfice contre 

les meilleurs joueurs amateurs à Ottawa afin de recueillir des fonds pour une pierre 

tombale en l’honneur de Hamby. 



Shirley Moulds 

Née à Ottawa en 1904, Shirley Moulds est demeurée dans la même maison du 

Glebe pendant toute sa vie. Ce qui la distingue des femmes des années 1920, ce ne 

sont pas les sports qu’elle a pratiqués – tennis, bowling, basket-ball, softball et 

hockey – mais plutôt la grande compétence démontrée, particulièrement au hockey. 

Mme Moulds a joué pour les Ottawa Alerts de 1919 à 1925, une équipe qui a rem-

porté le championnat canadien six fois Durant ces années. Le 5 février 1925, les 

Alerts ont défait Renfrew 4-0, et Shirley avait compté tous les buts. Dans la première 

de deux parties du Championnat Ontario Ladies’ Amateur Hockey Association, Mme 

Moulds a compté le seul but des Alerts dans la défaite aux mains de l’University of 

Toronto Varsity. 

Elle était capitaine de l’Ottawa Rowing Club (plus tard le Soloway Mills), équipe de 

hockey féminine — Championnes canadiennes de 1927. Mme Moulds et son équipe 

font partie du Temple de la Renommée du Hockey. 

En plus de ses prouesses au hockey, Mme Moulds était la meilleure pointeuse pour 

l’équipe de basketball Alerts, championnes d’Ottawa et du District, a joué comme 

arrêt-court pour l’équipe de balle-molle du Rowing Club et était la meilleure poin-

teuse dans leur équipe championne de basket-ball. Elle a de plus été trois fois 

championne de la ville au tennis, 1923, 1924 et 1925 et une championne de bo-

wling dans la cinquantaine. 

Mme Moulds a été intronisée au Temple de la Renommée du sport d’Ottawa le 5 

mai 2010. 



John George “Buck” Boucher 

Né le 19 août 1896, M. Boucher a débuté sa carrière professionnelle de hockey en 

1915 avec les Ottawa Senators. Il était le point d’appui des Senators durant les succès 

des années 1920, décrochant des Coupes Stanley en 1920, 1921, 1923, et 1927. En 

1928, les Montreal Maroons ont sollicité les services du vétéran, et M. Boucher a joué 

pour cette équipe. Tout en étant un joueur actif pour les Maroons, il a de plus agi à titre 

d’entraîneur à l’occasion. Il était derrière le banc lorsqu’ils ont terminé 3e dans la Divi-

sion canadienne en 1930-1931. 

M. Boucher est retourné à Ottawa en 1933–34 afin de diriger les Senators et il est de-

meuré avec la franchise pendant leur séjour d’une année à St-Louis en 1934-1935. 

Après cette période, et quelques affectations dans les mineures, M. Boucher s’est retiré 

du jeu. 

En 1946–47, Tommy Gorman a fait l’achat des Ottawa Senators de la ligue senior de 

hockey du Québec. M. Gorman a persuadé M. Boucher à quitter sa retraite et d’entraî-

ner son club. Les Senators représentaient une franchise fructueuse sous la gouverne 

de M. Bouucher, décrochant la Coupe Allan en 1949. 

En 1948, il a aidé son neveu Frankie a sélectionné les membres des RCAF Flyers sta-

tionnés à Ottawa avant leur participation aux JO d’hiver en Suisse. Les Flyers ont décro-

ché la médaille d’or. 

M. Boucher a été intronisé au Temple de la Renommée en 1960 tout en combattant un 

cancer de la gorge. Trois semaines plus tard, après un combat de six années, il est dé-

cédé le 17 octobre 1960. 



OTHER IMPORTANT HOCKEY HEROES  

AUTRES HÉROS DU HOCKEY IMPORTANTS  

Thomas Franklin Ahearn 

Section 50, Lot 123 S 

 

Harry Broadbent 

Section 29, Lot 22 SO 

 

Hamilton, David and Sutherland Gilmour 

Section 53, Lots 15, 16 & 33 

 

Harold Herbert Helman 

Section 40, Lot 93 SW/94 NE, Fosse 4 

 

John Bower Hutton 

Section 37, Lot 38 SE 

 

Frank Maurice Stinson Jenkins 

Section 24, Lot 17 SO 

 

René Joliat 

Section 19, PC Fosse 466 

 

Rennison Manners 

Section 29, Lot 81 N Centre 

 

Horace Jefferson Merrill 

Section 39, Lot 55 NO 

 

Arthur Cutler Moore 

Section 48, Lot 18 S 

 

Ernest Harvey Pulford 

Section 39, Lot 62 NO 

 

John Sweetland 

Section 61, Lot 2 

 

Harry “Rat” Westwick 

Section 26, Lot 12 NE 
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